
L é o n c e T R O U I L H E T 
(Aix 1897 et E .S .E . ) 

Officier de la Légion d'honneur. 
Décédé le 3 décembre 1969. 

Une grande figure de l'industrie française vient de nous 
quitter dans sa résidence d'origine et de retraite, à 
Moularès, près de Carmaux; il était âgé de 89 ans, grand 
âge dont il nous disait il y a quelques mois, être très 
fier. 

Il y avait de quoi car il eut une belle carrière d'ingé-
nieur, d'homme d'action et de créateur. 

Son dynamisme et sa foi animaient depuis plus d'un 
demi siècle la Société Calor qu'il avait créée avec de 
faibles moyens, poussé par un immense enthousiasme, 
jusqu'à la hisser aux plus hautes places mondiales des 
fabricants d'appareils électro-ménagers. 

Il était particulièrement fier de sa création du fer à 
repasser électrique, dont il raconte la naissance et l'his-
toire dans une mémorable étude pleine de bon sens; 
déjà il répétait souvent à ses collaborateurs le motif de 
son action créatrice : « notre but est de faire des gens 
heureux ». 

Léonce T r o u i l h e t , qui accéda au plus haut poste d'une 
entreprise dont les débuts furent modestes, s'attacha, 
dès ses premières fabrications, à soigner la qualité de ses 
produits, ainsi que le service après-vente, car il compre-
nait que l'essentiel n'est pas de produire, mais de vendre ; 

en même temps, il faisait régner un climat humain dans 
ses services occupant près de 3 000 personnes. 

Il nous plaît de citer ici un exemple d'autres paroles de 
lui : « l a vie est une marche dans le temps, une course 
contre la montre, car le temps est en perpétuel mou-
vement; il bouge, il avance; si vous n'avancez pas, 
c'est lui qui gagne; si vous avancez, c'est vous qui 
gagnez; l'entreprise qui réussit est celle qui sait trouver 
la foi, la sympathie et l'enthousiasme ». 

Toujours en tête de l'évolution des marchés, disposé 
à investir, on pourrait rappeler que toutes les nou-
veautés en appareils électro-ménagers dont les fabri-
cations françaises se sont honorées ont vu le jour dans 
ses usines, depuis les fameux radiateurs paraboliques 
en 1919 ; il permit ainsi à Calor d'exporter 25 % de sa 
production dans 98 pays. 

Nous voulons citer encore cette expression de lui, à 
méditer, que nous relevions, il y a seulement quelques 
mois, dans une grande revue internationale d'appareils 
ménagers : « Il y a toujours à faire quelque chose de 
mieux et quelque chose de plus » ; c'est le plus beau tes-
tament d'un homme d'action entré dans l'éternité. 

(Du Bulletin de l'Union des Ingénieurs de la région 
Midi-Pyrénées. ) 


